
L'Union des deux Races
-Par L'Hon. M. Rý LEYMUX, Ministre des -Postes Cana&ênnesý
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n'ai Jamais caché «monadmlratloii pour cette en Angleterre et dans la plUpae, de ses co-
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dre de, nu concitoyens de langue anglaise. à Westminster qui leur garantit cette entière
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Je eroléï n'a mieux compris Part de gouver- certaine pae civilisés.
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